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Adie i deec à f k o a m t é e bien ; a. H u m a » de 
césar dont les tentfaveata de receuasi istace f u s â t 
•i é ta lement ilê*U. Aa i ta . 

v s a l i o n M 1 0 , 0 » francs fc nrendre sur l u fonds 
dn pari moUtel, vient 4'Être accordée à U c o m 
m u e 4a M w e q - e n - t l a r e j o l , e » TIM d e l'acquisi
t ion du mobi l ier M r U o s p i t e - h o p i t t l . 

L a w r o l , i l i * t t M i l * . avec un l egs 4 e 5 0 . 0 0 0 
francs , qu'a b i t M. U u t t décédé , U y « quel
ques a n n é e s . 

i lence de M. Fretnanx, adjoint , faisant fo; 
de m a i r e , a-t-ellc voté fc l 'unanimité des rec 
c i e m e n t s à M. le Ministre de l ' intérieur, 
chargé M. f r e m a u x de transmet tre à M. Dron 
l'tXDrtissiofl de ses s e n t i m e n t s de r e c o n r r : -

r Le s ignalé service qu'il v ient de 

LANNOY 
I FLERS-BREUOQ 
Accident rie voilure — Dimanche toi 

hameau du Ureucq, une voiture conduite par ie 
domestique de H. eturel, marchand de boi: 
rue Colbert, à Lille, est entrée en collision ave 
une voiture mentte « f M- Grifon, marchand 
d'étoffe au Breucq.' Celle-ci a été renvertèo, 
mais le conducteur «'en est tiré avec des contu 
«ions insignifitnlet. 

LH voitures ont éprouvé quelques dégrada 

L'assassinat de M. Schoismatis 
D a n s une lettre qu'il adresse au Matin, pour 

t e p la indre des e o m n a g n i e s do c h e m i n s de fer, 
M. S î h o t a m a n s , maire de Muncq Nieurlet , père 
d e l ' infortuné assass iné en c h e m i n de fer, entre 
Donai et Li l le , d i t a, propos d e ce c r i m e : 

U 24 je i i l e t*erni«r . on a assassiné n u i 
entre Dosai et S a l i n , n r an parcours du vin 
nuise, cl l«s trois bsaavta qui M t opère ce cri 
je crois qa Lia étaient trois — ont en le temps 
déneesller, de cbeager de oompartiment par Isa ban
quettes c i t e r i i i i u Ls chef as gare de Stel la s 
bien remarque un joano bomase descendant d u 
coupé, d'ans drôle de minière, mais il eit passé > 
contrôle, ethibsat andadeusement la carts de mu 
pauvre fils, qn'on n'a pas vérifiée. 

D'après les renseignement a que je n e snis proci 
rés. cela n'eit jamais arrivé en Belgique ni en Aft 
m i e n e , oii ta circulation est bien p l u intense que 
France M. (iorou a signalé vingt-sept crimes sea 

Un employé des Postes brûlé par de ta 
cire 

M. René Bayaert, 34 ans, employé de bureau 
aui Poste» et Télégraphes, place de le Repu 
Nique, a été cruellement brûle aui meias dam 
tes cirroQ t̂ancea suivantes : 

Lutdi vers onts heures du soir il avait prit 
•on service de «dit dans la telle des facteurs 
salle située au rex-de-chaussée de l'Hôtel dei 
Postes. Il était charge de décacheter des paaueU 
de dépêches. Pour ce faire. 

e d'an faon mouvement, il renvei 
iréoied qui soutenait le vase et la cire brûlante 
se répandant cor tes mains qu'elle brûla pro 
fondement. 

M. le docteur Befeui, appelé etiesilot, lui • 
fait ut pansement et l'a fait ensuite transporte! 
à l'hôpital Si-Sauveur. 

Gustave Honsîa 

in lev , lit. 

Vol de zinc 
, t t i 

Arrestation d'un exoulsé 
Emile Vambelle, 27 ans, tisserand, belge.ssas 

domicile Use, poursuivi fc deux reprises diffé
rentes pour infraction a un arrêté d'expulsion 
a été arrêté mardi matin par la police du 4e 

d'Arcole. 

LE NORD 
Ui atelier d'ébéniste en feu 

A LA HlUhlJIXh 

Tout un quartier menacé 
Un incendie qui attrait pu prendre des pro

posions effrajantes.si l'on songe qu'il a éclaté 
au milieu don ptté de maisons en bols, s'est 
déclaré.hier, vere minuit, chexM. Willems, ébé-
nisle, rue Jesnne-Jtaiilotte, 511. à la Madeleine. 

l.'fimt d e s l i e n -* 

U maison d'habitation et les ateliers de M. 
Willcms qui sont sépares par une petite cour 
sont situés, 59, rué Jeanne-MailloUe. 

Les ateliers qui comprennent une salle de 
travail où « ouvrent » une dizaine d'ouvriers, 
un hangar pour les bais et les meubles confec
tionnés et une chaufferie réservée au moteur à 
gai sont encaissés aa milieu de cas nombreuses 
maisons ea bois habitées par les ouvriers qui 
sont échelonnées rues de l'Are et Jacques Le-

Ces ateliers ont une longueurs de 40 mètres 
sur '» mètres de profetidenr. 

Ils appariiénnent ainsi que la miieon a M. 
Legendre, rentier et propriétaire qui fioesede la 
plupart de cet meisoee eo bois. 

I /a launae 
Vers minuit, M. Willemi qni avait été souper 

avec aa femme et ses deux enfants rbei des 
amis et était rentré vers on» heures commen
tait a sommeiller, lorsqu'il entendit sa voittoe 
Mme Legendrc, qui demeure til rue Jeanna-
Maillelte. crier au feu. 

Cette dîme, qui est la femme de M Legsn-

. ton petit 
garçon malade. 

Au menée montant un habitant du quartier, 
M. Dilues, prenait ua clairon et sonnait l'alarme 
dans le quartier. Le feu venait de se déclarer 
dans tes ateliers et les flammes très hautes me
naçaient toutes les maisons du voisinage. 

Rtre Jacques l.efenvre, qni est nne rue paral
lèle à la rot J-anne-Maillotte, la panique (tait 

hlte lenr petit smMfar et h JeUnl peie-met» 
dans la rue. 

Déjà les fanantes commençaient a gagner les 
: courageusement, 

rejet des seanx d'eau, cmpècbjut ainsi la pf«-
pagiticn en ha. 

L * te eto MeeBlaliU) 
Cetait fort aearMsaoMt. 4'alUaUffl, «rtoe à 

lalrsflilité des ateiitre constrattsea aeés léger 
un véritable fea de paille. CM eoattraciions 
frôles a'ecroaièrant rapidement et l'incendia ne 
gagna paa les iikaisaas volaiaes. 

i bonheur, i • la moteardeB^r l tem 

de La Madeleine ne purent fonctio 

L e a d e « 4 t a 
Un certain nombre de meublée ayant été 

sauvés par les ouvriers, les dégâts ne dépassi 
root pas 30.000 francs couvsrls psr une sssi 

Les ouvriers avaient quitté l'atslier à 7 heures 

. L é » maU«rlt*« 
Nombre de conseillers municipa 

t-Letjer, le docteui 
L le gai 
sine Hut 

He>ll«nmMieai. — Dam 
des malfaiteurs ont fait une 
de M. Dubois, marchand de 

brèche dans l< 
tissus, cour Ci 

igasini 
montre et environ pour SOOfrancj de marehan 
dises.Les époux Dubois.trés Ages et sourds n'oal 
rien entendu, c'est an voUin, M. Dutoit. mar
chand de journaux qui, en se levant à 4 heurei 
du matin e'esl aperçu du vol. 

Warnctou — Aaiiient — M. Jaeqass Piack. 
de l'egttso de W a r n e o e , s'en Mité le ge 

lourd vehicnle dont nne 
msins. Son 

aire c tuaOV une boute 

m e grave b 
A n m r u l l i n . — Un 

. , • : ( . •: , 

An proitri 

désopilantes 

- A l'oce 

e. 

doigt de la 

sioa da 1a 

nart ne Uavit 

Noël. U . O o a 

msire tapérieare d e a i 

M U 4 e dit 
rnne succès 

M H I h i : rU 

scènes et chansons de U. Rotiesa. 

to a n s éiéves de t'écote lalqaa de fille». Q u e l q u e 

s epntsalâs. Pa i s , U soirée t'est continuée psr 
'capiton e B i g n j tes-Ven-

k dec n r e lie joie st le foe rire Je 

• pciaoMM «haritehle* qai ont bien voma epeor-
r lenrs obolei k l Œuvre é« l'Arbre de Noël, ' 

s enfants an nom desqnets 

_HiDOUAI 
Montlffny — Hier, toute u popublioit de «fort-

Oûelques lersonnes charitables et dévouées I la 

eiemple des grandi 

biea qae désirant garder l'anonymat, (ce 

de Noël ii laquelle élèves tt pa-
J W « * 

s que e 

1 Conseil du I 

DUona de sa 
d t e p s r M. Pi 
maire enlouré c 
rean de Bienfuii 

Dé* 4 heures, le salon de 11. Jules Caron. gracieu
sement mis fc la disposition des o r g a n u s u a i » . | nt 
l i tyrs lement bonde. L'orcheilra, sens l'habile 
direction de U. Csron. le chef aiaté t l da U. Druelle, 
le duvonc sons chef, a oerort la concert par * Sainte-
Cécile * de Chsulier Savamment iaterprétée, v U e r 
les tt Pinsons ». fsntii>ie pour d e a i pistons, a été 
sonlignûe par d'oninimci applaudissements. Les 

de M. ûaahajros, le iléiopilanl coroiqae de Douai, 
ont été rendues avec autant de grs.ee qno de brio. 
La « Visite ans InvaUa -, dé M. De ih i je s Bit, a 
fait psi-ier an f i is ioa dgjatf igt jensaatpooaiatroe 
parmi Iota les tpectateenw- M. Persaa a été irré 
prochabl» dans « a romsncea t s les Trou Files 

La partio ihcSi e Fluide 4e John ». t eni 

on de r i 

eignemeet par l'sip*ct. 
•yeil:e tout le public par de «ombreuses projî' 

\:iï^ 
do Mlle D. 

tasviw qni a teaa le pieno d'aoeompagneuieot e t 
' - ' --* fainnt rirésager un brillant » -

" ' d i t EUcote 
ma de douia francs, 
nne et eteelleata soirée dont les na-
^hands «t d o n l l e - - ' -
sonvcftir d« reconc 

VALENCIENNES 
L'n noufeau vol a été commit ven 
nuit, ehst M n o venve Bonaetli, re 
de Hons. 

anelli ettit absente de chez elle d 
loiti's. Samedi matin, loriqàe le I 
faire lo ménage, efla constata que 
étajent introduits dans la maisc 

I*s volenrs ont esca'ato l s « n r d 
te da ebanan de manœuvree et ont h 
an de • enfatne. I.^ ont ensait-> pei 
aisoa et oat, en toute krtaq 
ambres. 
Les malfaiteari en ont été ponr lei 

i l se Cure nne omelette 
i sont partis par le jardin. Ils ont esc 
i te tervant cTone chaise prise dans li 
Mme Bonneill croit qne les voleurs n 

porte. !!• se sont contentés de tracer sm 
- - - - - i t . o n * s o i ï . n t e s • • Mort aux v 

•hie ! Nous sommes de la banda t 

-an: s 

M. Decaadsia Oasta 

vea lsat repérer un nettayour en 

Cartier Marie, femme Sevret. 40 ans, 
été Irtnvue pcadnc dans 
corde k arc. Cette femme 

-o rneSaadeu 

i fecatici 

AVESNES 
Coni'tcfi o x p l i c a H o n i i 
Uottaiesi. — l a corre*pondant de cette 

oromooe noue n adressé une lettre- dans la
quelle il expose set griefs contie la maison Sev-

Nous ne croyons devoir tenir 

Oui, certes, le M décembre, du 

t faite an la personne de M. Charles Se y-
i émit Lé regret que ses fiis ne 

La responsabilité de cet état de choies pf*se 
en effet, sur MM. Seydoux fils, mais — et noi 
amis républicains du Comité sont avec nom 
d'accord sur ce point — c'est ailleurs qu'il fau
drait chercher iet coupables. Il ne nous déplaît 

ta de nous expliquer quelque peu la-dessus 
Justement M. Era2tt Sejraout va quitter dans 
lelques jours le maison : eh bien, nous savons 
ie les républicain* de Uoasies regrettent ce 

aaoart. 
Charbonnier est naaltre chez lji. dit le pro

verbe. Est-ce bien toujours rigoureusement 

. Èroail Seydoax a fait preuve à miintea 
reprises de honoe vetanbrat 4*envetila*ce via-k-
vin dn eoaatté fonde ptr son MUSOC père , sen-
loraent il v a autour 4e lui des eoas-ercres qui 
» t̂ s e n doute ansHsjue iatérr' \ Mralrsar ses 

efforts, à dénaturer tins en nveic l'air, Ma 
bonnet Intentions. 

Aigai u 18M. h la veilla 4M élections awnrt-
cipelts, une affleae avait été pUcardée axas 
t'utiae recommandant eu personnel une neu
tralité ebeolue. Est-ce que cela empêcha l'un 
des principaux employés de se porter caadidat 
sur la liste réactionnaire, qui M triompha que 
da quelques vois seulement I 

Cet employé ne fut y*» approuvé, c'est pro
bable et 11 y a «s mois, k u suite de la démis
sion du maire réactionnaire qui entraînait des 
élections complémentaires. Il sa décida k ie dé
mettre, mais est-ce bien spontanément qu'il 
prit cette détermination ? 

Nous pourrions ici rappeler cerlaines diffl 
cultes qui, par suite de l'entente directe enin 
le Comité Républicain et M. Ernest Seydoux, 
ont été eplaniea. Si d autres n'ont pu être réso
lues aussi heureusement, c'est qu'alors il y avail 
à cela des causes étrsogeree k M. Seydoux. 

il y a des influences nuisibles qni trouvent k 
s'exercer et parviennent à annihiler les plus 
généreux efforts. Qui sait s'il ne conviendrsit 
pat de remonter jusqu'à la grève de 1803 pour 
découvrir et mettre à jour ce qui peut échapper 
k une observation superficielle t M. Evra'rd-
Eliez, député de 1a circonscription, eo pourrait 
dire long ;i ce sujet. 

Nous voulons nous en tenir U pour notre 
psrt, parce que nous espérons que d*m 
commune républicaine certaines taquii 
prendront lia et que eut ourrierne sera molesté 
en raison de ses opinions. 

Lu i8:?;i. M. Charles Seydoux, qui se conns 
tait en nommes, avait signalé aux électei 
comme méritant d'être mis k la tête du Comité 
Républicain MM. le docteur Bourdon et Ilolte-
lard. 

Or, le premier jst aujourd'hui conseiller d'ti 
rondissemen' ; quant e M. Hottelard, il viei 
d'être choisi pour succéder a la présidence c 
Comité cantonal à M. Delsart qui, élu il y 
quaue ans, et désireux decuis longtemps dei 
tranquillité, a démissionné tout en déclarant 
qu'il restait dans le rang et éttit prêt à dont 

mojan de certaine 

«.-L dans les luttes fu 

Les choix de M. Seydoux père ont donc été 
pleinement ratifiés, on le voit, par tous les ré
publicains du canton et il n'y a pas do raisons 
valables oour qne les hommes qui ont en le 
sympathies du ptre n'aient pas celles des 01$ 
et pour qu'A l'abri de ces derniers on se livr 
à une petite guerre contre les républicains d 

DUNKERQUE 

PAS-Da^ÇALAïS 
BETHUNE 

Un enfant brûlé vif i Loison 

demeurent h Loison, resté seul k 
musa avec des allumettes et mit le feu k tei 
vêtements. A son retour la pauvre mère trouvi 
son enfant se roulant sur i« sol et affreusement 
brûlé. Maigrelet soins qui lui furent prodigué! 
le jeune Sénéchal ne tarda pas k rendre le der-

Neenx-lMi-Milaeal. —• Un nommé Anrnatin De-

de l'Uaine k briquettes de la Coraptçn 

ion de Uelhune. Cet 
individu ait l a ta lpeda 

B r u a j r . — Heavi Fardai. «T 

paa de « n r qni s'est 
attendait et s été g r i è n m e n i 
porté à l'hôpital ; il lui faadi 

d»t Bruaj a 

blessé ."oa | l l i ' a 

rétablir. 

A n n r x l n - I c a - R i M l i ' i a e . — Un de noe confrères 
rqoet da Béthane 

formation rebti 
t. La nouvelle 

paa rende 

navtia near y ou»nr 
le affaire dentpoiaon 
exacte ! Le parqaet de se inea i 
manche k Annesin, ou' il n'y a pas d'affai 

Voici exactement ce qni est arrivé : 
Une vieille rentière, Honorine Z... v e n v s L . . , , 

originaira de Braay et deeaenraat 

;ra qnelqnes joart. Cette 
le t U. Uattex, msdeoia 

Chocqaea qui a refusé le permis d'inhumer. 

âgée de 74 s 

cille d.-
ait morte empoisonnée st même, ajoutai 
tisonnée par une de ses parentes. 

ataee le cadavre a été transnorté sa-
edi k fhûoital do Bétbnoc OU I aoto:».u. a été fait 
manche matin, nar M. la docteur Heaseval. mé-
scin légiste. Il a coiuUté que la mort élaU due 

enr. S il y avait t a crime le parquet de Bethent 
aérait aussitôt transporté t Annciia. Mais étant 

relie, aC ir 

C a r v l n — l'no seconde réunion pnbliqne de 
hareliei". anra lien anjoard'hoî 2T dccemtirc, 
i benres du soir ches M. Carpenticr-Lsintile, ru 

dea Moulins. 
re dn jonr : Queslian des vins et liqnenrs. 

I GAHTESde VISITE 
T r è s uoignèea 

SUR BRISTOL ET IVOIRP. 
i 1 fr. V». 1 fr. 4% et 9 francs le Cent. 

Demander siMfimena aux bnrcauxdu 
J..iirn-il. HOU11A1X. frr-, rue do« Fabri-
c i n U ; TOUKCOIN'W. 03, ruo Verte, et 
à tous nos vendeurs. — Par la Poste. 

LA SANTÉ EST ASSURÉE 
tons cent, homnes. femmes et enfanta, qni feront 

APÉRITIF BAinrULS-TRILLES 
•eneueement préparé avec da T i e a x T i n de 

B A N D T L S '-. le nulitonr Q U I N Q U I N A et eni-
nt retomiaandé par les C é l é b r i t é s mè-d i -

D a n s t o u s l e s Cafés et le» B o n s E s t a m i n e t s 
Base dea aMsareasee iaattatioas refuaer la 
nm.ili'in *i !a houteille ne porte pas l'étiquette 

B A N Y U L S - T R I L L E S . 

V A I U E T E S 
Beaux-Arts — Esthétique 

AI. KsiiTs-iHlIi 
I . T I I i ,!e< 

srtisliqae. Mir«*l*onie Ray a orraniié, aoas les 
>ices da l'Hatoa. un coacert-coa/ereacs avec le 
roors de M. Kufferath. enafartacier. et da 

MM Qaeste. violoniste et P iesee l . »iolonc*lliatt Le 
coafereaeier f artère da la vie 4e Beethoven et fera 
• a roataneatam sar entrant dea eaavrea qai aereat 
caecwtMa éaan ta partie eoaeeciaaia. 

Noaa falKitaas l'Union du Mtroaage ««'elle aa 
eeaae Cateetster à seat ee qas peut élever U a ireee 

islrîuIrorath.To directeur d u . (taidé Maaicsl ae 

i traveet ser Je. ouv ra . daWagaar •crus 
tevaae sa rtafarteat le aaarareaet enr r f a t a i y é t a -

...irtataf' f e i l éM fea patet kara 4a la ataao-
• ttJasoa attéa aie* Laea. L'aMaev watt 4e 
' ea aa •olaama. aVauaaàraw tt JSauieaaaaVM. les 
is roaMwréa dans aea jeurnal * Tolatol, Saee-
aar, Miftavhe et Waaaer, 

4a la qaeeboa. M. Kofferi 

le natara sproave dat kaaoraaaioae dominatncta 
qu'il essaie da Uadaira eaaaite. La fait 
c'est la vibration iatérienre. l'usutra d' 
qu'apreu. Cette possibilité da sentir i 
transformation an apeclaela des choses. 

< .nue . Le fait laadanieaUf 

Cette poaiibil. 

Le produit artistique n' 

de Tolstoï est d'avoir confondu l'art et l'ouvré 

Il anbititee l'effet k ls causa : il établit nne con 
f s s i ea e n r e l'objet et les conséquences qu'il pro 
dast. Ou>. l 'an par ans munifautiom enit Ui 
bommas aatra eux, il peut trauameUre J lManae I 
homme tas sentimenta Isa pins bauls et loa meil
leur a de l'ime h u m a i n , dire n 
rrés. e'est-k^ire do U marche 
le bonheur. 

i-'étuvra d'art peut avoir a a st, être religieuse, 

[feue ; anai. 1 
Iréa dea êtres al ries choses, est déaintéi 
inconscient et néceaaauy, autant qu'une fonction 
quelconque de l'organisme. • On peat coeainérer 
rhomme. dit Taine. eomi.ie na animal supérieur, 
qui produit des anileeophiea et dea poémea à peu 

k eoie font leur* cocons et 

U KuireraihaVaeiiBa dans l'œuvre de Tolatoï, 
ipauvriaaentent da la tas-

' ' t i q « , qn« • 

"•Ml'' "* ' 

titra 4é l'Art * et la décadence 

loppemeot exagéré de la critiqua d'art s u s Ecoles 

cette lassas 
pssse t la f 
la formule 

t Wagner. 

manquait poar exprimer les 

ailieose uni nous fait partir de ls résilié pour 
plonger dans l'absolu. 

4 travers l'&umtmr 
Au restaurant : 
— Garçon, donnex-n 

dé gigot.. 
— Bien 
— Avec 

moi, je suis végétarien I 

e troUième tranche 

$ioçrammt Us Spictaclis tt Çoaeats 

Or^nd-Tkéàira Ae Lilla. - rDirtetlon : A 
Barbe). - Plaças gratuites de 9.301 k 9.(100. -
Jendi 2d décembre: Bureaux k Th. .i.. — Ri 
deaa t 7 h. !£. — Peur les débats de M. Cerel 
seeoed ténor. Ntara«B, epéra-eomique ea S actei 

a Théâtre Français, par 1 

PETITE CORRESPONDANCE 
A. F. D. • Il doit remettra k la gendarmerie aa« 

demanda adressée au gé 
. — T. a. M. -
e cours qne ceint 

N a i s s a n c e s — Reaé Wraon . m e de* Fotsés. c. 
atsies. 79 - André Kaltin. m a Rich-l ieu. 15 — 
anne Dupire, m e Pierre-de-Konbeii, 7 — Mada
me Duqnenne. m e de Menio, 42 — J e i a Bassetet. 
ie Mat-aaU, « — Henri Moaraaa. rae de Tour-
ling. i tT — Emile Prnvoal. m a Blanehamai.le — 

Georges Perraui , m a da la Gare. «0 — Emile Ma
lien, rue du Tilleul, 216 - Claire Fauqaaat. m e 
a Bon vinet. c . P. Fûniier, W — Cous la aea V i e 
oncke, rue Bit; en-maille. 

D é c è s — Arthur Dentureq, 87 jonrs. rue de la 
Paix. « 8 - Auguste Adam, 72 aas. ras de Berbienx 

" d é l i é e Sevnaeve, 72 ans. rue de Lille. 12d -
i Qillea, 81 ane, rue dn Freinor . c. Duvina^e, 

d — Emmtnnel Vienne, *.' 
— iaidoro Delaoate. 1S t _ . 
Ray monde Vanovercbelde, 1 

rae Bl sache uni 1U — 

! — Sonhie Brsndala. I 

. SE_ 
Roneq — Ladislas Mîienski. m e Cherbonrg — Noé-

ie Belengé, -ne 'Tonquet — Noël Leblanc, n e 

X— Joies M a r q u â t , m a dea Pontraîns — Noëi 
t ipia . rue Aagutle Tettetin — Marthe Cstel, 

. s T o s s é e — Pauline Lange et Noël Vanvonel. me 

Jean Tnoroat, 41 ana. tl 
Qercnaine Scalbert. fi mon 
« — Jules tsalhaye. 74 

'gère, rne A< 
Anpu-tin Leblanc. W ans. journalier, 

nate. YSl - Henri Amelvock. 41 s a s , toi 
Nationale. 122 — Ansuatio Delreax. 57 a 

'a l'Abattoir. 27 - Maria Detacron 
>rof.. m e Blenchs Porte. 
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MARCHÉ A TERME 

de Roubajx- Tourcoing 
K décembre 1899 

C O T E O F F I C I E L L E D E S P E I G N É S 
(Cours etabimaar la moyenne dea pris vendus) 

BANTjj A N : 

T : » 8 7 3 « & ï i . . . 
16 70 6 I 0 l . . . 
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« 7 J 5 I » \ .. 

t«m«T». .. 
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ArVAIHEI T S A I T t U 

*»•:«•• I J m 
Stftembre. . . » . . 

ORACI A TOUS 
e Pendent ptatsearf maie e, dit u cerres-

paadaat, s J'ai été trée inej'iitt de savoir tom-
BéMt Inlraft une msladtc deat fe sonffraU 4e 
•ait leaftempe, anale k l'heure qu'il net, evraïoe 
* eews, > sols mieux portent que jamais, Mon 
mai. k ce qu'il parait, provenait d'une bronchite 
causée par un refroidissement. Chose étrange, 
rien oc semblait pouvoir me soulsger le souf
frait principelemeni de la poitrine et de l'esto
mac, et comme je ne pouvais presque rien man
ger, j'étale devenu très maigre et d'une grande 

lais le pire de loue les sjmotdmes que Je 
entait c'était une sftVestse toux. Elle me 

tourmentait toute la journée et devenait encore 
plus violente pendant la nuit. J'avais en outre 
une forte constipation, maigre tes remèdes que 
je («renais pour U combattre. 

Ko peu de tempe je fus trop faible pour tra
vailler, et devins très mélancolique et abettu. 
le craignais d'être déjà le proie de la phtisie — 
ce fl au destructeur auquel 11 est impossible 
déeJaapper. 

a Un jour un homme qui distribuai', des petiti 
brochures dans cotre rue, m'en remit une. Elle 

_._ certain remède connu sous h 
de Tisanes naéric&ine des Shakers et con 
plusieurs lettres de personnes qu'il avait g 

aladiee qu'aucun autre médicament n 
ulager. Je m'en procurai donc un flteoa et 
Mental k en faire usage. Suit jours api 
ma avait presque entiereixeai dtspsru, 
semblait que loa m'avait enlevé nn grand 

poids de la poitrine. Mon sommeil était rede-
' |e n'éprouvais plus de conslipa 

dre malaise. Actuellement je suis sues! tort et 
igoureux que Je l'était avant ma maladie. Je 
Dut remercie de grand cueur et je ceasent vo 
inUcrs à la publication de cette lettre.» Signé 
éonce Nêgon Cordonnier, 4, rue Ctienxy, i 

Mantes (Seiae-nt Oise),M»e^S0 janvier 1W>. Si 

A la suite d'un 
tracté au mois de mars de l'année demi 
( une autre personne, t je sasteatais de vi-
donleurs par tout le corps et je souffrais ea 

mémo tempe d'une forte coostipation. l'avais 
aussi des crampes d'estomac, je digérais mal 
mes alimenta, et II m'était tout à fait impossi
ble de dormir. J'étais aussi faible qu'on petit 
enfant et le moindre enVl me fatiguait. 

Ce fut alers que j'eae l'occasion d* lire pour 
la première fois un srticle qui traitait du remède 
connu sous le nom de Tisane américaine des 
SUaJters, et qni, disait-on, guérit infailliblement 
les maladies de l'estomac, des intestins, de la 
gorge, du foie, des reias et des poumons. Je me 

'* —\ prendre, et quelques jours après j'al-

completement rétablie. C'est pourquoi je n'hé
sita nullement a dire que je cuis reueiAle t la 
Tisane araèreaine dea Shakers de l'excellente 

je jouis, et probablement de la vie. 
u donc trop vous remercier du aer-

VM rendu ». Signé : Mme Roi-
ie Falaise, k Vars. par Guii-

lettre (flautes-Alpei), le 31 juillet 1898. 
Signature légnuec par M. David, maire de 

Vert. 

Je ne saurait d 

FINANCES 
Paris, le 96 éeeeaabre 1 S » . 

Le début est 'alisfaàasat mai* des veatea sniviae 
n» réaciionaer te marché qvu ciûture tonrdeaaaai. 
U 3 0 0 deeeand s M O * 
Le 3 l i2 0|0 k 1U M. 

Tontefois aoe greaéee eociétee eeni e n aéaae» 
plaa-valee sur samedi. 

U Crédit Lvoaaaàe a'raacrit fc 9 » . 
La Sociale Oenéraie S «00. 
La Ceotciair Nit ioael d aWeaaaU k (12 . 

' * " Feacier arefrtaaa k 7!g>. 

«esesba^gat ionacaaaaitHtales t l » , 
, l i i i i t l , ea tsaseat eeatpte aie as 

s lfts.a0 

133 ïranee U moment parait 
Ha poar s'intor 

i an «araleVpéi _ . 
Lt C near l'Eclairage des villes 
is eomptenra et t p r a t v ' 

prof reisur t « 8 Quant 

CONNAISSANCES UTILES 
« « e l l e - d o i t ê t r e r k y a r l f c e t e a\« l ' U 

que dea aliments cboi&is parmi 
m que tolère le mieux chaque extemne, 
Un grand nombre de conseilla bjgiseiquea «nt 
t besés sur le fait que lé sommeil semble for-
mont s'aecampegier d'un certain degré d'ané-
ie cérébrale. Les oreillers et les coussins de 
in, plus fraie que ceux de plume, tes eeaver-
reschdttdes aux pieds en hiver, lé deeubitus 

de In tête un peu plus hante ponr faciliter le 

i du calme sensoriel (obscu
rité, silence) sur le sommeil n'aboutit qu'à dei 

bien- banales. L'introduction dans les 
deux conduits auditifs,de petits tampons d'ouate 
hydrophile bien graissée tfe vaseline est 

pénible et ; 

.loprimtr 
imeil ' 

ispece de bruit. 
: sourd est souvent v 

Bonhomme Fn\ 

peu 

COMPAGNIE FINANCIÈRE 
Belge-Française 

Société anonyme nn capital de 2,5oo ooo f 

Siéff» Social à Bruxelles, t~, rut Jraanj 

A G b l t f f j B 8 t 
Hoabilx. 6. me de la Gare. 
Tourcoing, Place de la Rétmbiejne. 16 bis. 
H a u t m o n t , Place St Anne. 
V a l e n o i a a u e s . Paasape Boca. 
D o u a i , 11. rua Laaa-OambeUa. 
L e n s . angle de la rus de U Oara e) l s la rae da 

ES 
A r r e s . 3. rue Gsmbelta. 
D u n k e r q u o , II. rna dn Chk'esn. 
A m i B U ' . nassare de la Rbnsissanee> 
Armei n t i è r o s , 6, rne des Rotonrs. "*• 
U ComtHsjnie Financière Bel je-F» a ne sise I sa -

eo par un (rronra Kranco-Bo'ge, traite ans condi-
Ourrat i«>h« d e B o u r a e an co-nnlant — 0 | t é r n -

Tsrre. e.mire esr" " 
se et d'Eaeoaai 

HMttmm\ "•• '«*•*• - TtnAjsm karma. -

tCsÉ . 
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M I des forges de De ia ia . de 1 . 4 » font 
M OIIUKJtioa» de Carvua, tis f.Kt fuml b» 
tôt Tourcoing l»7s\ de 5ÏW foui 5 i f i — 

Valencienaa*. de 501 tait WÛ — Les ae-
Ailart, de éM font a u * 

~ s . wm 
Contti utions o> Socié 

Paiement d 
i compte e 

D O C T E U R M E R L I E R 
1 4 8 , rsae 4 e Lstnatoy 

Consultations grntnitot tous les jours, le 9 
heures à 9 heures, pour maladies générales 

si o mac, coeur, poumon, etc.) 
Mardis et jeudis, de 2 he.iret 4 quatre benres. 

consultations spéciales de-maladies de la peau 
et syphilitiques. 

Les malades*sont ntiaé de prendre letir rj 

Visites ea ville, 
étions gratuites, 

Ut, l«l|l 

VICKSD1ÎSANG 
PHVIJaTratS, étànni 

n \ R T I K S , KG. 
u irai u i i i t u S K M A 8 , 8 T -
I^IaTrBH, disparaissent infaiilihlrmeat 

par l'emploi dn4)épnràtif Mexicain du Dr Jack 
•on. Prix 6 fr. et de la Pommade Jackson. 
3 fr. SA, unique pour les Ulcères variqueux. — 
Pharmacie Couvreur ; k Jn Pharmacie Ira-
astnn 2, rue de Lille fc Tonreoing et dans toutes 
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